L’EUTHANASIE
Résultats d’un sondage effectué par PlanetMag, magazine internet pour les seniors, sur la question: le droit de mourir dans la dignité
Question 1 : Faut-il accorder le droit au malade dans la souffrance d’être aidé à mourir en cas de maladie grave et incurable ? 
Oui : 90,2 %
Non : 6,1 %
Ne sait pas : 3,6 %

Question 2 : Si vous avez répondu oui à la question précédente, par qui cette décision doit-elle être prise ? 
Le malade : 47,8 %
Son entourage : 1 %
Les médecins : 3 %
Ensemble : 48,1 %

Question 3 : Si vous avez répondu oui à la 1re question, considérez-vous comme indispensable que le malade ait au préalable rédigé un document attestant de sa volonté ? 
Oui : 49,1 %
Non : 0,6 %
Pas nécessairement : 43 %
Ne sait pas : 0,3 %

Question 4 : Dans le cas où une personne a manifesté par écrit son souhait d’être aidée à mourir en cas de maladie grave et incurable, doit-elle confirmer cette décision le moment voulu ? 
Oui : 59,4 %
Non : 35,4 %
Ne sait pas : 5,2 %

Question 5 : Vous concernant, avez-vous manifesté la volonté d’être aidé à mourir en cas de maladie grave et incurable ? 
Oui : 30,8 %
Non : 21,9 %
J’ai l’intention de le faire : 47,3 %

Question 6 : Si vous avez déjà manifesté cette intention, avez-vous rédigé un document pour cela ? 
Oui : 6,6 %
Non : 20,1 %
Je n’y ai pas pensé : 13 %
Je pense le faire : 47 %

Question 7 : Pensez-vous qu'il serait nécessaire de créer un fichier national des personnes ayant manifesté leur volonté d'être aidées à mourir en cas de maladie grave et incurable ? 
Oui : 50,5 %
Non : 35,7 %
Ne sait pas : 13,7 %

Quelles conclusions peut-on tirer de cette enquête?
EXTRAIT DU WIKIPEDIA

Arguments pour et contre l'euthanasie 

Réticences et opposition

· Interdit par de nombreuses religions: 

· l'homme ne dispose pas de sa vie : elle est un don (christianisme et islam par exemple) ;

· risque de dérapage : 

· pressions financières sur le malade à cause du coût élevé des soins pour les proches ;

· pressions financières pour les plus pauvres, qui risquent de « préférer » mourir rapidement ;

· pressions morales de la part des proches ;

· difficulté de changer d'avis à partir d'un certain point;

· interférence fréquente entre les notions de souffrance du patient et de souffrance de l'entourage ;

· risque de dérive : 

· eugénisme, sélection des individus par rapport à une conception de la vie bonne ;

· peut devenir un instrument de domination sociale ;

· sans compter les héritiers qui peuvent en profiter pour accélérer un héritage ;

· inutilité : une partie des médecins estime que les progrès en matière d'anti-douleurs et de tranquillisants (soins palliatifs) rendent l'euthanasie inutile.

· incapacité de décider, la décision peut être prise par quelqu'un d'autre.

Tolérances

· dignité humaine : 

· les mourants dans les sociétés modernes sont abandonnés à l'hôpital et leurs souffrances sont peu prises en compte par les médecins ;

· évite la clandestinité du geste ; de fait, le geste étant encadré, évite aussi les dérives ;

· la maladie est perçue comme une dégradation inacceptable par le patient;

· la maladie peut entraîner des altérations des facultés psychiques (raison et volonté en particulier) sur lesquelles reposent les valeurs morales de l'Occident ;

· fin de la souffrance ; si les douleurs sont actuellement bien prises en compte et souvent calmées de manière efficace, en particulier dans les services de soins palliatifs, il persiste des souffrances importantes qui ne sont pas des douleurs: 

· la perte progressive du contrôle sur son propre corps, comme dans le cas de maladies neurodégénératives,

· la sensation d'étouffement,

· la déformation de son corps, et surtout de son visage,

· la perte définitive de son autonomie.

Dans ces conditions, l'apport des soins palliatifs ne permet pas toujours d'apaiser la souffrance, et l'euthanasie reste une porte de sortie.

· l'homme est seul titulaire des droits associé à son corps, seul maître de sa vie ; c'est la simple application de la liberté individuelle. Il doit être le seul à décider de ce qu'il veut faire de son corps mais aussi de son esprit, c’est-à-dire de ce qui fait qu'il existe en tant qu'Homme.

Juridiquement, le corps humain, considéré comme une "chose sacrée", est un élément extrapatrimonial. il ne peut donc être question de propriété de celui-ci. Ceci résulte des principes d'indisponibilité du corps humain et de l'état des personnes contenus dans le Code Civil (art. 16 et s.).

· liberté de choix du malade, qui sait mieux que quiconque ce qu'il désire.

Cela permettrait aussi d'éviter l'acharnement thérapeutique régi et interdit par la loi Kouchner du 4 mars 2002

· dépendance très importante ou totale de l'aide d'autrui.

· sentiment d'inutilité sociale.

· la maladie est une épreuve difficile à surmonter donc ne pas trouver une solution à la pathologie est encore plus dure.

Très souvent, dans les pays où la pratique est possible, le simple fait que le médecin réponde à un patient qu'il accepterait, le cas échéant, de discuter d'une éventuelle euthanasie diminue les angoisses du malade.

Selon un sondage de 2000, 70% du corps médical français, se déclare favorable ou très favorable à l'exception d'euthanasie (acte voulu par le patient ou son représentant, en accord avec l'équipe de soins) à 70%. Au cours d'une autre enquête, réalisée par l’INSERM, 45% des médecins généralistes français sont favorables à une légalisation de l’euthanasie comparable à celle des Pays Bas.

Vocabulaire

objection – r_________ (f)


to have – d________ __

gift - ___ (m)




care – s____ (m. pl.)

loss of control – d________ (m)


loved ones – p_____ (m)

family circle – e__________ (m)

drift – d______ (f)

heir – h________ (m)



to avoid – é______

secrecy – c______________ (f)


to perceive – p_________

to supervise – e_______



to involve – e_________

the West – e__________



pain – d________ (f)

loss – p______ (f)




to ease – a________

owner – t_________ (m)



mind – e_____ (m)

· En vos propres mots expliquez à un partenaire ou au professeur les arguments pour et contre l’euthanasie.

· Avez-vous une opinion personnelle sur la question?

· Sur Internet cherchez un exemple d’une personne qui a voulu “mourir dans la dignité”. Expliquez les circonstances exactes et les suites juridiques et morales de l’affaire.
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